
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région 

112 bombardiers abattus au cours d'un raid sur Berlin t»™™™**** 
Dix navires (46.000 t.) et cinq contre-torpilleurs coulés 
dans l'Atlantique-Nord et la Méditerranée 

Incendies étendus à Londres, après un nouveau passage de la Luftwaffe 
i • 

Les Alliés échouent devant Cassino avec de lourdes pertes 

Le haut commande-QuMmn CÉMLRAL DU FUHREP., 25 MARS. 
merrl des força armée» communique : 

• o r la tête do pont de Nleolaiev. do fortes attaquai enneml*t ont échoué 
apréa de dura combats. De* trntatnee do l'ennemi on Tue do franchir le 
Bu* Inférieur furent annihilée*. i<e» bolehe-rtstss, qui avaient débarqué a 
quelque* endroit* de la rive oueat du fleuie, furent détruite par ées 
contre-attaque*, ou serrée de pré». 

Fntre le Buf ukrainien moyen et le Dniester, ainsi qu'à l'ouest du 
Dniester, dans la région au nord de Baltl. Ir« troupes allemandes et rou
maines opposent une opiniâtre résistance à l'ennemi qui avance. 

Entra Proskurow et Tarnopol. les Soviet* ont continué à avancer vers 
la sud avec de* foreea supérieures. Les attaques contre les deux ville* 
furent repoussee* après de dur* combat* 

Par une contre.»!laque de nos troupe* dan* la région de Brody, Je* 
Bovtrt» ont subi de lourdes portes. 

su nord.ouest do Kowel, les hotrhevlstes ont été repousses. 
An sud.est de Vltebs*. aoa troupes ont maintenu leurs positions contre 

do nouvelles tentatives de percés ennemie*, ont nettoyé de* inSltrations 
locale* et infligé aux Soviets des pertes sanglante* élevée*. 

dnr la resta du front, 11 n'a régné qu'une activité d* combat local. 

En Italie, l'ennemi a repris ses tentative* de percée prés de Cassino. 
Les attaques exécutas* pendant toute la Journée avec de puissances force? 
contre lea parti** o*t et nord de la localité *e «ont brisée* contre l'opiniâtre 
rasistaars de la première dlvislcai de parachutiste* qui était engagée sous 
le commandement du lieutenant-général Heidrteh. l>e dur combat défenslf 
d* la division fut brillamment appuyé par le* groupes d artillerie placé* 

•ou* le commandement du lieutenant.colon"! Densleger et du capitaine 
l.vdecke. Lennemi a subi d* lourdes portes. 

Aurun événement spécial sur le reste du front. 
Au-dessus de la région italienne, 12 avions ennemi* ont été abattus hier 
Des formations de bombardiers nord-américains ont survolé I* 24 mars 

la région du Rhin et du Main et ont lancé des bombes sur plusieurs loca
lités, particulièrement aux rranefsrt.sur-le.Main. Dans des conditions dé
fensives difficiles, neuf avions ennemis furent détruits. 

Au cours d'une nouvelle attaque terroriste sur la capitale du Releh, 
dans la nuit du 14 au 25 mars, le* aviateurs terroristes britanniques ont 
-ubl les plus lourdes pertes : 112 bombardiers quadrimoteurs furent détruits, 

artlers habité* de Berlin, des Incendies et des deatruc-
populatlon a subi des perte*. 

d'avion* de combat allemands du type 
nuit dernière. L'attaque 
nombreux incendies qui 

M. Marcel DEAT veut construire le socialisme, 
résoudre la question des salaires* faire «tasser la charte 

dans le domaine des faits et aider l'Allemagne 
par le travail de la France pour la défense commune 

Le nouveau ministre du Travail et 
de 1* Solidarité nationale, M Marcel 
Déat. a reçu lea rexsrseetitsnta d* la 
Presse pour e«peser se» projet*. 

M Déat a fait remarquer la néess-
ité d* mettre en pra 

diodiffuaé afin de préciser se* lnten-ile ministre, qu'apparaît 1» rosi 
grand rftle d'un été» digne <*• as i 
" ne s'agit plu* pour lui d'à 

Ions devant M pays tout en 
« La m.n stère du travail a pour 

tache désormais, aan* discussion pos
sible, a dit M. Marcel Dest. de Cons
truit* 1* socisjisrjie. un socialisme na
tional positif et réaliste. La solidarité 
national* vise à réaliser J/esprlt corn-
munauialrs. A faire ds la France une 
véritable communauté nationale, 

lea entretien* L'Allemagn* supporte héroïquement un 
avec les auto-|effort prodigieux parce qu'elle a *uffl-

•ntre de* fores* antagonistes, maa* «ras* 
à lui d harmoniser las efforts quand B 
le faut ; <1* tranohsr aouvsesjss*sas*** 
et d* décider sans laisser porter astsss-
t* à son autorité nécessaire, iai|ii*f*s 
• t tout le contraire, la tyrstml*. s* 
sauvefard* au contraire les vrais* *V 
bertés. La puissance pubJlqus as* ****** 
ait être galvaudés 

n u » différent 
tion* se sont prodi 

D'importantes format! 
rapide lourd ont de nouveau attaqué Londres la 
i-nnrentrique a proroqué de fortes explosion* et di 
s'étendaient encore au cours de l'attaque. 

Quelques av/bns de harcèlement britanniques 

iPh S'pho ) 
Deux enfants en pleine santé, 

comme on touhaiterait 

en voir dans tous les foyers. 

table Idéal social et de oréor on 
France un esprit eommunsutair* nou
veau. Au premier pl*n ds son acti
vité, le ministre a souligné 1* pro-1 

I blême Ou travail *t 
qu'il a eu* à ce sujet 
rites allemandes erarspétentes. ri:*amm*nt poussé a révolution, psrcells» dissidence*. * Alger et sn Pranss. 
Importe, a-t-11 dit. aue la France. par|qu':i n'y a plu* chea elle un proléta- en sont aux procédés ds la linnsji s t 
le travail de ses ouvriers, participe I riat suspect et excommunié, parce que ou l'Europe rotldalr» détend sa vis. 
k la lutta commun* contre le bolche- i cette (rende nation forme un bloc Je ne me dissimule aucun* dsrflculsé, 
vlsme pour la défense et le se lu t j matériel et moral sans fissure. Et c'en le sais os qui représents d'abord Mal 
de l'Burope. » ri importe, a déc!*ré|en ce «en* crue nous ovons le droit!lourd» problème* ds la maln-d'osuvra. 
M. Dé»t. de répartir équltsbleenent i de dire : s le .oclallsms n> . t paa Mai* on n'attendra de moi asieuns 
le* taches sur 1 ensemble de 1* eol- iseulement le but et la fin de cette équivoque Je ne trouve ni •aorbttsn» 
Vectlvlté afin de «soulager le plus guerre, il est la condition même de la,'ni scandaleux que l'AUemaerne dstnan. 
possible 1* pays du poids de la défaite. ! victoire européenne et. pour la France. I de k la France de l'aider par son tra* 
Pour cela. Hesprlt du m«qul* doit ! il es: la condition de l'unité retrouvée i vaii A l'heur* où toute* les foras* ger. 
é:re détruit, car 11 'ne fait qu* recou-i et m»:n*enue sens laquelle 11 n'y a maniquss sont Jetées dana la batailla 

lr les Intention» de certaine* sen* phi* d'»venlr. Cest Ici. a poursuivi ' pour la défense commune > 

st survolé la région i 

l.a tuberculose tue de* Fran
çais... Les Français doivent tuer 
la tuberculose... Arhetex le t im
bre antituberculeux ! 

tière de/'lSrflrenagne occidentale 

ubs) dd?2 
il cWflTé d 

âgé d 
éme temps repoussé plusieurs »t"uqnc,""ln'frù<TuVu»e'«"de "born. 

24 mars, des bâtiments ds protection de la marine 
ierre ont osûTé dans la Manche deux vedette* rapide* britannique* et 

ont endommagé deux autres si gravement qu'on peut espérer leur perte 
il* ont en même t*"**" ——*..--* —i—*—— . . 
hardlers de chasse. 

Des sous-marin» allemands ont coulé, au cours de durs combats dans 
I AUant.que.nord et dans I , Méditerranée, dix navire* Jaugeant ensemble 
44 «le, tonne*, faisant partie d . convois, ainsi que cinq conTre-torViI™* ' 
et bâtiment, de protection. H, ont abattu en outre trois avIonTennemi, 

L éruption du Vésuve 
ralentit se 

GUERRE A LEST 
Tentative» soviétique» 

d'encerclement 

catra le Bouf et le Dniester 
Dans le sud du front de 1 Est. les 

boloheviste* poursuivent leurs vio
lentés attaefues contre lé* li*rnes alle-
memdjes au Bous; inférieur, sur un 
large front. Lé centre de la bataille 
se trouva au sud-est et A l'est de 1s 
tét« ds pont de Nikolaiev. Entre ls 
Bous; et le Dniester, les Bosohevlates 
ont attaqué furieusement le* posi
t ions des troupes, allemandes «t rou
mains. Sscruadl soir d Apres com
bats des-ensuis as poursuivalent t o u 
jours. Dans os secteur, ls* Soviets 
tentant d arriver dans le do* dea Al-
lesTMLOds par des manoeuvres de flsne 
et veulent, de tout* façon, couper 
sas lignes de rav+taïUesnsnt. Malgré 
leur écrasante supériorité, lés rouges 
n'eax* pas snoone réisaal à ***ss**ssaf 
des rrs-inngjsisi, ds crusaous lanpor-
tanos. Au orantiali», prusésurs déts -
cnsmsnts c/ut étalant oonstosrés com-
m s étant d*jA Isolés ont PU rejoindre 
leur* lignes après de furieuse» con
tre-attaques 

Dsns l'aspso* entre Pvvjslrurov et 

ment ds usmei les positions-verrou 
de la Wehrmacht 

M&dffid. 35 mar?. — tVlon une 
information d i t s lie du Sd. l**nip-
tion du Vésuve s'est ralentie depuis 
vendredi soir. 

Attaque dévasta tri ce «tir Londres ** t o p r n t d * l f t V* incandeecent* 

Am.terdam. 25 mars. - D'.prea te V ^ ^ T t T ^ l t * **"* ** 
«ervice d'informationa britannique . 1 0 ° m*tn* *• 1T.*UT« * iK- swjr d* sept mètres. 

prétexte de pata-toti» 
derorbent sinal aux devoir» 1»M plus 
évidents de la solidarité nationale 

«I*e aeeond problème e*t celui de 
la soHAtlon à apporter iminédiat-Mnent 
à »a qoieetion d«H aalairea. car il 
existe dea milliers de Praneala qui 
n'ont paa 1*M moyen* d'acheter au 
mao-crhè noir, mais dont 1* droit à la 
v!*j» doit être défendu. Quant à la 
chart« du travail. 11 Importe de la 
faire pâmer dtma la doanaine dee 
fait*. Le mlnlwtre du travail a aou-
'ïgné sa volont* de représenter toute* 
lea force* révolutionnaire* de la aorte 
dite Nord, pour le^-quefi** l'twure a, 
enfin aonné de prendre une partie i 
du pouvoir «t le* r**pon*ablllté* 
de pouraui 
par la milioe sou* le eorr̂ nrmn<lerne n t 

LES CRIMES DU DOCTEUR PETIOT 

Deux familles hollandaises 
seraient parmi les victimes du monstre 

de estul-d. 

a une épais. 
».erte aérienne a été donnée 

dredl soir A Londres. Peu après 1 a- k* P^ui-" de cendre* a momenta-
lerte, on a entendu un feu de D C A " é m « i t quelque peu diminué. Par 
violent et continu. Des bombes : B0"*r». as* nuage< de fumée qui 
explosive* et Incendiaires ont et/é A'clèvent «u-deasue de la région du 
Jetée» «ur Londres. Vésuve Jusqu'à une hauteur de 3 000 

L'attaque a été la plus longue de mètres, ». sont épaissis. 
i L ' ^ i f " f '" S ' n l r e T r i * « * d " " Le sommet du volcan est aetucl-
londonien W * U r t * r r ' t ° ' » '.orient recouvert c'uco épauae cou

che de ueigs. 

Parla, 39 mars. — M. Berry, Juge.af-» w... 63 ans ; son 
hargé d'instruire laflair, de la rue w 30 ans ; la femme 

Wtte' enesgée ôèlA Lesueur. «est transport* A lHotcl-JL. w ... 4« ans. 
i le eomms-ndernent (Dieu, pour procéder A l'interroga. 1 En terminant aa lettre, 

Damand e» la propagande sous la ! to-T» d'.dentité du marchand d» meu . pondan- émet aussi «tes orsintss sua? 
direction de Philippe Renrlot. » blea Roland Porchon. qui dirigeait la disparition d'une Tsmtlle B.. . aom-

M. Déat * conclu en déclarent que i VPr« l.hdHel du docteur petiot lea ' posée de quatre persoane* : deux n u l 
la «eule voie du salut possible pour personne* que lui envoyait Pontard. j âgés* et un couple ds vingt à vingt-
is Pranee réside dans l'epplioatlon du! Le magistrat a Inculpé de oompll-jcinq an». De oette f famille, famine) 
vvisi isme sans lequel le pays serait i cité de vol* ce « rabatteur >. ultime j trace dspula Janvier II 1*43. 
Dréc'plté tout entier ver* la ruine et i maillon de la chaîne tragique, qui , , . . .1 . , 
le bolchevisme jest actuellement horptsjlsé à cau-e Le mjriterierjx jUlt poMBaM S. . . , 

même, le nouveau ministre i dun* bleseure au pied. Porchon a antre victime nrobakle est i l s j a s à l 
dl cour. ra-|eW placé aoua mandat de dépôt. 11."™" »•'«"•« t?r»us»ss, est •sas*****! 

*'ra vraissmblablement écrouè A la j On a dejA parlé de la dlaparltloas 
prison de la Santé dana le courant d'un fourreur de la rue Caumartln. 

ira val i a prononcé 

Les Britanniques en fâcheuse posture 
A LA FRONTIÈRE INDO-BIRMANE 

où la chut* de Ta m ou est imminente 

Lfg tickets de pain de pro- de i» semaine. 
v inee ne seront p lus utili- j L'amie de Nezoadet fat témoin 
sables à P a r i . d e i «••f'«1*»"» «« Maurice Petiot i 

•sassSJ a entendu ôouchinov, né e n ' l 8 

Service cartographique du « JOURNAL DE RoLgAIX GUERRE AÉRIENNE 

Vingt pour cent au moins des avions assaillants ; 
ont été abattus 

IV f*ib:«e formations d avions en
nemies ont auaal bombardé la re-

on de L>:piîif et d« Welmar. 

Bvrlla. 35 mars. — L*a bom*>ar-| précision «t le cartetéi* tcrroriit* 
diera britanniques qui ont attaqué !d« c« raid est indiscutable. 
rendi«di soir la capitale allemande | Au-dsssua d« Bsrhn €t des fau-
rureat déjà Interceptés par de for. [bourgs du Sud-Ouest, de nombreux 
tes «sscmdr.iles de obasseurs de nuit • quadrimoteurs furent descendus, 
au-dessus de la partie septentrionale ! Sur le chemin de retour, la dé-
de la Hollande. Le» premiers appa- fense aérienne a auae harcelé l'en-
reils b n u n n l q u e s furent abattus . nemi. 
enwe *rienaburf et Kiel. La chasse La R A F . a subi une de ses plus 
allemande a attaqué durant plus cuisantes défaites. Le nombre des 
d'une heure sans interruption 

Amsterdam. 25 mars. — Selon une 
dépêche Reuter. un communiqué du 
ministère de 1 air britannique an
nonce que 73 avions ont été per
dus au coura du raid exécuté ven
dredi «oir sur la capitale du Reich. 

Tokio. M mers..— Après avoir fran
chi avec succès ,e Chmdwin. d'aeses 
puissantes formations mppone* et 
troupe* natlonaies hindoues ont réus- * 
• 1 à progresser Jusqu'à un point s> * * 
tue à deux kilomètre* à peine de la Tok.o. 25 mars — L 
bas*? ennemie de Tamou. 0e« dépé- nistre Tojo s exprimé 
che» d--A?nt que la chute de Tainou 
p«t imminente. De ce fait les N.ypoas 
s'ouvrent une route à travers la Tnon-
;aKne. laquelle relie directement Ta-
moli et 1 importante ba*>e ennernze 
d Iniphai daus la province d'As^am 
La continuation de l'avance nippone 
» ur cette rou te va compl : quer sin -
g-ulièrement ls tâche dea Br tannlques. 
une seconde colonne de troupes nip-
po-hindoue«. pa.-t-e de la localité 
frontière de TauRSon. marchant aussi 
sur Imphal en longeant le neuve Ma. 
n.pour. Les deux routes montajmeu-

, *e« se rejoignent e» quelque vinftl 
m:!les d'imphal. 

Mountbatten semble s'être attendu 
à une pou.*5e* principale en partant 
d'i secteur d'Akyab le loi s; de la côte. 
vers Chittagonu. avec des opérations 
simultanées dans le massif monta-

îord de 

Jusqu'à présent, tous les tickets Mme Aimée Lesage 40 ans 
d'alimentat.on de province étalent va. 
labiés à Paris. Désormais, la couleur 
des carte* de pain délivrées aux con
sommateurs d-e province sera diffé
rante de celle dea cartes d-stritouées 
d.ir.s la région parl'lenne. 

Lee feu lies de tickets de pain émi-
s*s en province pourront être utili
sées dsns tous les départements, mais 
1 conviendra pour obtenu* du pain à 

i Paris, que les voysfeui-s procèdent à 
.(1 èehanssj de «es feuilles dea* 1 une 

porter sur un des maires de la capitale ou de» trois 
paraissait me- départements de la réflon parisienne 

Ce 

premier m > 
%-& rem.ercis-
a clôture du 
liw la repre-

L* eourritr das volontairti 
de la Waffan S.S. 

nation Pour l'acheminement rsp.de du 
. Al emàgn^ coupler destipé sux voion stre. de ls 

de durs coups WsfTen-SS. les /amtlles «ont priées de 

Parlement. Il oon-tf 
iin«: tenu compte 
actuelle. Le Japon 
sauront encore port.. „ 
à 1 ennemi commun prendre note de radreese eUdessous 

En oe qui concerne larm-ment Au t;l<Hpo*t. 6.S.freiwUll*jer x . feld»post 
Japon, ton potentiel augmente jour- nummer: x.; uber: « s Hsuptamt -arnt 
n Uement. M. TOJO sa^it cette occa- d u 2 deutsche dienstpost; Maas. 
s;on pour exprimer aussi au peuple j *r:cht. 
Japonais ses remenc.erm?nt« pour •—•• •••• 
l'appu.* compréhens.f e: ériererique,,-, . . . . , 
qu i l a prête aux mesures étendues J f Q Q b a O C l l t S t l I C S àU COÏÏTS 
que le gouvernement a pu prendre * J 

recMnment pour .a mobilisation 
taie. Le Parlemrnt a. par son ai 
tude décidée, man.fe.-te l'intention 

(Ph. S p h o ) 
N'EZONDET, dont on a pu lire 
les épouvcntablet révélation*. 

de l'assaut de leur repaire 
M'.ff dana 

B.: 

formations de bombardiers britan
niques. 

L'ennemi a Jeté ses bombes sans 

L'ATTRIBUTION 
DU CERTIFICAT DE TRAVAIL 

bombardiers abattus s'élève à 112. 
Les pertes globales de 1 adversaire 

doivent dépasser de cinquante pour 
cent ce nombre, dans lequel ne sont 
évidemment pas compris les avions 
endommages et ceux qui ont subi 
de lourdes pertes en hommes d équi
page sur le chemin du retour. 

On peut affirmer que 1 ennemi a 
Le s erétanat perdu *ti moins vingt pour cent des 

en ligne. Ce sont les 
pertes les plus élevées que les for
mations assaillantes aient subies 

Paris. 35 
générai à la main-d'oeuvre comxnu- appa: 
nique : 

J 1 : / l * ^ ^ s ^ r : i ! a , G * A r l . i P « ' > < ' » n t • « « * - . « « t u ™ , et en.» 
récents loi <tu 1" rémsr lésé a feront «ùrsment déchanter le* An- | 
etetxtu les obligation* ds trarall pré- i glo-Américain* qui. récemment en- Rome. 25 
eues par a* lot du 4 *insiiaMs îasa. i cor*, prétendaient que la chasse ai- ' officielle* i 
dolesnt étrs pourvu* du certificat d* ismande arait définitivement été * o u 

arsrall. évincée. 
Seuls. >s hommes de 1* A 46 *n* , n n 

orisss indus-

LES MESURES PRISESiH™ 
EN HONGRIE 

permettront à ce pays 
de remplir sa mission 
de «rempart de l'Est», 

eptr Ladv 
emble avoir été surpris 

e n>ppo-hindoue dans le 
nord de Port-Wh:t> ver» 
ivance rapide a ère favo 
r le fait que Mountbattc 

V-
Un train sanitaire de 238 malade, la bauficue grenobloise 

n, psr de ses troupe» de cle-Grace. 

— A mlr, 
Ta- rivé en gare de Lyon, un 
l»ée taire rte 238 malade*, qui 

rlsré sur le* hôpitaux Vlllei 

est ar- : 
!n ssnl-

•M dl-1 
et Val- , 

II* étaient coupable» 
dp nombreux crime» 

ri d'un vol de 6 million» 

demeurant 16. rue Forr, amie d s : f j * * * ^ 
Nesonoxt, le confident d* Maures 
Petot. 

Mm* Leeage a confirmé les décla
ra tions d* Neeondst. Klle a as*«té 
a l'entretien au cours duquel celui-ci 
a mie la femme du docteur au cou
rant des confidence QU* lui avait 
f*itee Maurice Petiot 

nfirmlere, | q u l n , i j i talt 100. boulevard 
avait épousé un* Française, non Jules, 
qui s* trouve actuellement casas 
l'Eure. 

A la fin d* 1941. Gouchinov mani
festant le désir de gagn*r l'étisises». 
11 annonça à son uapeié que ereee au 
docteur Penot. 11 avait trouvé uns 
excellente combinaison et 11 llqussa 
son association. Dan» les Jour* «ul 
précédèrent la Noél. Il réalisa tma 
plu* d'un million de bijoux, a* f**V 
me. qui devait rester en Francs, l'as» 
compagne Jusque dana 1* quartier *•» 
l'Etoile. Avenue de la Grende-A 
4>ouch:nov lut demanda 
seul car 11 ne devait paa ètr* vu. It 
se rendait, dlaaltll, dans uns maisss» 
dans le* parages de la rue Pergoléss. 
Il prit congé de sa femme, lui don. 
M m r.n<lM-.oua »près ls ejuerr*. Ds* 
puis. M—* Gouchinov n'eut paa d'au* 
très nouvelle* que celle* qu* kll 
transmit le docteur Petiot : celui.ci 
lui fit ssvotr que son mari était e n 
Afrique du Nord, puis, plu* tard, en 
Amérique du Sud 

Le dossier de l'affaire Debaare 
retronri, «it transmit à Vichy 
Nous avons dit que 1* ********* -tlf 

ssussinet dé la gérant* de la lalta-
VllJeneuve-sur-Yonsi*. af—• 
était lntrouvabls dan* la* 

archive* d* la brigade mobile de Dl-
Jcn. Le ministère de l'Intérieur s'a**, 
ému de cette disparition et a ordon
né que de* recherches fussent eé/ée» 

Louiiette, < ta » première victime 

Le procès d'Alger 

conttate la pre»»e italienne 

r . TROUBLES et ATTENTATS 
EN PALESTINE 

•MM par la primatlt-i .es jil(s 

appartenant sux mt 
ir-el'.ea. cocrirnarc : si*** 
•wit utirvmrt à de**n:r un oerufleat 
de travail, H a'eilata aucune oblia» 
r:on M«ale d'attnbutton <ru e«TUncat 
de «aeail aux autres cata«or:ea de 
ter»V*Slla*aTUf«. 

NMuivoiai. (Uns le but d'ev: 
eertatne inoMtonta et en stteodan 
qae de n ou **•»•«• diepoaitioos. aciutl-
lenient à l'étude, permettent de doter 
c&aqru* aravalUeur d une pléœ ofn- I Ameterdam 25 mars. — 1> service | M f n a g N n f 
c:*U* Justifiant sa qualité, lea cneis, d informations britannique annonce Honcrie seror.1 
d>ntrejpr'.e*a et les employeurs d u n e |qu une arave «rpiceton a détruit com. : terne n: tenus, 
manière aenerale. «ont îiwitae à deli- plétement le Aieae central d* la po-
îrrer à tout leur pemmnet noe. muni i l:ee d'HaUTa. Trois con*tables britan-
dtu certificat ds travailleur, un certt- ] nique» de la police paleatin'.enne ont 
noat tur papier libre. e H e e t u t que été tue» et trois (rravenie-nt blesses, 
1« porteur BravalUe tffectivein*»nt aoua! Selon Radio-Bairdad. des attentats 
Isrur» ordre». [à ;rt bombe ae sont produiU dana la 

•». — Le» informations 
es au sujet du remaniement 
lemenral en Hongrie et l'entrée 
upes s.lemandes dsns ce pays 
r:evem»nr commentées par la 
o m s n * L*s» journsux font res-

propsesnde île di 
racrepr une bataille «ur le terrau 
!a «Aierre des nerfs puisque cela ne i 
réuealt pas sur le champ militaire, a 
échoué. 

Le Journal e P.ceolo > écrit : 
Sztojay «est toujours prononcé ' 

ei. faveur d'une amitié germsno-hon- | 
(Emise. I: donne tou** garantie que 

'.« contractés p»r la 
fidèlement et eornplé-

l»4 « Popolo dl Roma » déclare : 
« En Hongrie, lea mesure» nécea- '• 
rea ont ete priée» pour permettre i 
ce paya de remplir sa taché qui i 

df> constituer un rempart con-

Auxerre. 25 mar». — On a pu Iden
tifier la première victime de_ Petiot, 
son amie s Loulsett» 
maintenant 
originaire de la M«urJ»*-**-Mc>seUe. 
Louise Delaveau était née en 1900. 
Elle serait devenu» l'ami» de Marcel 
P tiot en 1924. En février 190*5. on né 
trouvait plu» aucun» trace d'elle 

ri parai t ce r tai n qu e le T émoi 
lorsque celle-

voulut ae Jeter dans l'Yonne : eea 
l ^ l l u l qui l'en errhpech* 

Celles-ci viennent d'aboutir. TJn d œ -
sier volumineux a été découvert, n 
n avait été classé ni au nom da-De* 
bauve. ni à ea-lut de Petiot, mal» — 
pour quelle raiaon ? — il avait été 
incorporé dana un lot aoue la nibrl* 
que « assaasinata ». 

Ce dosaler a été immédiatement 

malheureuse cet d U r f W " * -Grenoble 25 mars. — Il y a quelquea 
jours, à Fontaine, dans la banlieue 
trr- nobloiae. la milice française déci
dait de? prendre d'assaut un garage, 
repaire d'une redoutable bande de ter
roristes. 

Mai-, le» miliciens furent accueillis. 
à coup* d* mit rainettes et de grenades. 
Ls fusillade dura une heur» environ ! I*éson<*et l'a °on 
Les miliciens parvinrent enfin 
.ibords du garage ou ili trouvère... . 
cadavres de trois terroristes tués i »"**! « « • P«lo<- annonça froidement . 

Ces bandits étalent porteurs de' « Louise t te ne reviendra Jamaia 
fausse» pièces d identité dont un» p l u s » / 
carte d inspecteur de police parfaite- ! L'inspecteur Hernis a pu avoir la I 
ment en régie. Deux étalent des Juifs preuve que l'amie de la victime du Tandis que les aviateurs anglo-atné-
polonais. monstr* et désignée sou* le prénom , rlcains rêdu'.ient en cendres les mo* 

Dans L. garage, les miliciens déeou- de Oermaine est mariée et rss.de numenta culturels lmiTiplacablea d* 
vrlrent trois voitures et des documents ; dans une petit» commune de» envi-1 PVrenoe. Rome et Padoue, on stnbar. 
établissant que la bande avait, a son . rons de Sens. que dans les ports d'Italie du sud de» 

D'autre part, au cour» de receler- | cargaisons entière» d oeuvres » ai afti» 
ohes faites rue Leaueur. un enquereur tQue» A destination de» Etats-UnJ». 

d Urlage. lasssaeins*t du eh*»f millcteti fc trouvé la photaeraptoe d u n homme i Une grande parti», de la propriété 

Destruction et pillage 
rl I des richesses artistiques 

Italiennes 

PLCHLU. dans i 

«st utils que es ccruncat raen-1 n u l t a t mercredi A Jeudi dans quatre 
prénom» Isa date : »,i.e» psl**ttnienne*. Un officier de | »•» « 

lieu de nal«—are, k» numéro de police briunoiqu* et c.nq poi cier* .position 
ssrt* d'identité et la profssstasi | ont été «rievemen 

• t da 

l'intéressé. légèrement 
Tout travartleur sst Invité A réels- tata sont 

n s r un tel oertlfloal A son sjrsploreur 'juive*. 

>l**se* et douss | hongroi* 1 >n lé 
gouvernement 

politique complète* du pays. La nou
velle composition du gouvernement 
empérh'ra 1* moindr* écart d* la 11-
ene droite escompté par les pay» dé
mocratique». Elle sur» avant tout 
pour résultat que toute* les ten's-
tlve* entreprises de l'eatérleur ou de 
l'Intérieur pour rompre l'unité po-

lesquelles les mschlns 

PRES DE DEUX MILLIONS DE PERSONNES 
sont mortes de faim au Bengale en 1943 

Leyatleux. et le vol d« six mil 
lions commis à la post** d» Grenoble. 
le » mars 

L~*> triste» « erpiMts » dans toute 
la région de ce groupe de bandits, dé
sormais, ho-s d'état de nuire, ne ee 
comptent plus. 

Engagement» meurtriers : 
9 terroristes et un milicien tvés 

Un escadron d» la garde a attaqué 
un cantonnement ds terroristes à Vé
rins, dans la Dordogn» Lengagement 
a duré deux heures. Le» forces du 
maintien de l'ordre ont eu trois Nes-
*ès dont deux officiers. Quatr» terro
ristes ont été tués. L» repaire conte
nait des armes, des vivres et des mu
nitions. 

Prés de Terrasson. dans la Dordogn»., 
un détachement ds la milice Qui se 
rendait aux obsèques de la fsmm» du ) 
chef départemental, a été attaqué par 
ÉH terroristes à coups de grenades. ' 

0*nève. 25 i 
dant spéc.al d 
Calcutta aigrnal 

rons Juives s'étaient partlcul érement '< ne* aom mortes d» la famine dans 
ces de 

— Ls eorrespon | Quatre mots après 
Yorkshire Post » àiclaration Amery a fait, connaître que 

1873 74» person-!la mortalité totale anormale par suite 
a famine et des épidémies ne dé. 

(Ph S:pho ) 
mUiciens ripostèrent énergique- ! f ^ a — ,., , , , , , , ,»., r „ - / sastsas* 
i et restèrent maîtres de la situa-1 *-« Pnoto retrouvée rue L.esueuT 

dé. | tion. I et qui pourrait être celle de funè 
dVs premières victimes. 

unpoM.b.es. 

tâche traditionnelle 
de U Hoifri*. 

geai» derniers 
million d'hommes 

Les contradict ions de M. Àmery ! Depuis lors, continue le journal. 

relerée. p . , 1. pram berlinoi.e i " , ^ ^ i . ' ^ S S e « e ' f S î . **, 
Berlin. 23 msrs. •— La presse berli. | marche sur Manipur. Pour ne paa de 

noise s occupa drs chilTres donnés pari voir se prononcer sur cette nouvelle 
e m-.nlstre britannique des Indes.) qui n'est pas précisément encoura-
Amery. au sujet des décén dus ' 

Deux famille» hollandaises 
victimes du monstre ? 

combat, l'un d'eux a 
trouvé la mort ; otnq bandits ont été 
haïe. Un carnet de bord s été retrou
vé attestant que la bande avait * son 
aotif de nombreux assassinats et sa
botages. 

M. aCassu a reçi 
p«cmnde>noe dont la 

Dijon. 23 mars. — Vingt et un ree- pas devoir être mli 
sortlsssnts po4ons4s la plupart ml-1 L» rv>rr»spondss.t du 
neurs à %tonce*u-lea-ltiaee, ont été | hii signal» qu». dan» 
arrêtés. Ils svslent reconstitué des eel- d'août 1M2. U vit à Pa 

21 mineurs polonais arrêtés 

Budapest. 23 msrs. — La presss 
hnnjrola» continu» à s'occuper du re. t 
maniement gouvernemental et des1*" •" 
événements d» ces derniers Jours. Amery. su sujet des décès dus à l a p a n t e . Amery a méd.té un nouveau ^ r î * ! ^ } ! * ^ ! 1 T^onmit^é * « ^ ^ ^ ^ i J u t ^ * , - , , 

Le . New Zettiusass » (ait remar- ' f l i m , n ' * u •*»*»»« L * « Voelkl^herCoup et a déclaré Jeudi à la Chambre | l j l * 8 ««rmunlates. 04a *******, 
raie nsr suite de sa nosl-Jd e r n l* r - Amery avait d'abord déclaré velle du servies public de la santé au i . j i » _ e i^SZe-vmi-

- ÏEZLU 1* Chambre de* communes que le,Bengale. «88 848 Hindous étalent morts «* » • •«**• « * • * • » COndUMBeSI r^d^:tV
>^. 

Jeune qui peut très bien être une des artistique eurc-péann» a été perdue 
pour toujours dans oette guerre. Lee 
œuvres retirées de leur paya d'origine. 
ne «eront plu» rendus», sales sont pss— 
seea dsns de quelconques villas de 
luxe d» New-York ou de Chloago Ls« 
Améncatns du Noad oornrne \ 
ont toujours exploité et dépouillé 
ré«ene« artistiques ds l'Europe. Leur 
psasion impertinente de eolleetloa* 
neurs est une expreesrion de leur fan* 
potence créatrice. 

Le pillage dea trésors artistiques e* 
!*>» bornbard*ments terroristes aosH. 
au fond, dss fonires diverses d'ustsi 
méconnaasesnee aveugle d» l'iiiealau* 
lable valeur morale de» œuvres dart . 

Dans un article publié 
dans le « Sunday Dispatch i 
cet écrivain britannique hiHi IstiIssinS 
exprima avec une ingénuité «nfantlae 
•on étonnement du bruit fait attietrur 
de la destruction des trésors ltsUeaa, 
On doit, dit-ll. se cotieoier • lassaial 
d* leur perte car on disposa, déaer-
mala, de procédés qui psiiiissean» 
d'Imiter à la perfection cas objsss t... 

Nous surions dû nous attendre à ee 
telles excuses. Blea sont ilésaimaiit—_ 
On ee demande pourquoi le vieux fa
tras dea musée» n'a paa pris depuis 
longtemps ls chemin des poubslles... 

Il faut avoir été élevé à Loadees a u 
à New-York pour exprimer une pennsss 

psr lettre une Iqui donne un aussi éclatant t*smoi-
noérlté ne parait '"âge de ee qu'est la culture ejsejs»» 
i en douta. saxonne. 

6 0 . 0 0 0 MINEURS EN GRAVE 
DANS LE YORKSHIRE 

tion géographique, de ses traditions | 
historiques et spirituelles, ain chiffre de décès était to I al de ' au cou r la dernière famine. Tous) 
psr 
premier pli 
aujourd'hui If 
que celui qui 
battu une foli 

î ' ï r ^ ^ l i e V f r t | ^ ^ * - J r ^ L u ' r . r c » ^ ' L W ^ r . l f ^ Y o r a a k : ' r . * • " * , W * m a n m -
Nsnry. 25 mars — Deux JeuTM* ban- 1 

ses amis g-u ils avalent rencontré un 

oourant 
roi* réfu-

amls d'avant 1* 
A tout prix d* 

Au cour, déj Amsterdam 15 mar*. -
" » • ! dépêche Hrsiter. le mou 

late atteint quaran-* 

J r* 

danger qui menace ' Lond*e». et nullfment antl anglais. : re^pondi 
HonsTle est le même I e t déclare publiquement que ee annoncé qu 
le pay» a déJA eom-|nombr« «élevait A l.t million. du Bengale 

de la 

anglais 

i ont 

et américain», ont i Tofanelll. 1» ans. qui. le 10 Juillet der- i embarquer sur un oarao A destination I 
:*»n:smes oftlclclsi m , r » e u n t présentés armés et de lAmérique du Sud. 
aucun moyen, en masqués ches Vt. René Olrardln. bu-1 Deux heures avant leur * départ ». 
des décès d» pro- lran^, m Salnt-Jean^u-lAarehé (Vos- le correapondant revit las vojraajesjr» ; | 

« Oe n'est donc p u un hasard. | — * * AiarécJtal a reçu af. Oocalngn. iced»r A un relèvement Les chUTre* <*e*i. po-jr le voler, le blessèrent mor-i c'était sn novembre ou d*e*snt>r* i»4J I 
nonrlut 1» Journ»l. que l'homme qui (délégué de l» mlss.on Beaplnl A Berlin, publié. Jusqu'iri de 1 8 à J million». ' tellement, ont été condamnés. Xlppo-' I>*vu*t. U est resté sans nouvellea I 
•sue* aujourd'hui la Honari* est l*|Ar*e qui 11 s'est entretenu de la •!- aont un* estimation minimum de* îyte C . A 15 an» ds oatoai* pénitsn- d'eux. 

celui qui l a déJA **uvé* ( tuatéon os* prisoniusrs et des s traaa.. v-ic'iœea uniquement dans ds* grande* ttelr* et TofanseM A 10 Ans de ara- • n* dogMaé pour tous* prsclstogi,e» ralmt crus e 
u n . tala.es 

D e b l o r a a t e 

de 3 0 pointe textile*. 
M pctnst textile s sr se t janaaaHi 

«*t*sjués sn saessar «as «sasBajea 

rranefsrt.sur-le.Main
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tala.es

